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CORRESPONDANCE. 


Par lettre du 5 mai 1905, M. Serre (Paul), Consul de France 
à Batavia, annonce qu'il va se mettre en relations avec M. Bernarn, 
Chef du Laboratoire de Botanique de l'Institut de Buitenzorg, 
dont la collaboration sera précieuse pour l'enrichissement de nos 
collections; il ajoute qu'il cherche à se procurer les noms malais, 
sondanais et javanais d'un certain nombre d'animaux et qu’il a fait 
un nouvel envoi d'Invertébrés au Muséum. M. Serre a fait égale- 
ment parvenir au Directeur de cet Établissement une étude sur les 
Curiosités de Java, accompagnée de vingt-cinq photographies dans 
le texte. 


Par lettre du 20 mai 1905, datée de Bopa (Dahomey), M. Fer- 
LUS, Administrateur des Colonies, annonce son installation dans ce 
poste, où il se propose de recueillir de nouvelles collections pour 
le Muséum. 


Par lettre du 24 mai 1905, M. Rev, Gouverneur de la Guyane, 
offre de recueillir des collections pour le Muséum. 


Par lettre du 25 mai 1905, M. Guérin (René), chimiste du 
Gouvernement du Guatémala, annonce l'envoi de graines d’Attaba 
et l'envoi prochain de nouvelles collections. 


Par lettres du 27 mai et du 7 juin 1905, M. Cuevauer (Au- 
guste) annonce l'envoi de sept caisses de collections; il vient d'ar- 
river à la Côte-d'Ivoire, où il va recueillir des documents sur la 
grande forêt, et se propose ensuite de visiter les colonies anglaises, 
allemandes et portugaises de la Côte d’Afrique. 


Par lettre du 3 juin 1905, M. Posrez (Henri), Consul de la 


République Dominicaine au Havre, signale une véritable invasion 
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de Sangsues dans les marais des environs de Santo-Domingo, 
et demande des renseignements sur la façon de détruire ces ani- 
maux. 


Par lettre du 17 juin 1905, datée de Touzer, M. le D" Decorse 
annonce qu'il a recueilli des renseignements zootechniques sur 
l’Autruche, mais que ses recherches zoologiques sont contrariées 
par la grande sécheresse qui règne actuellement dans ce pays. 


æ- — 


M. Ousrazer signale l'entrée à la Ménagerie des animaux sui- 
vants : 

Deux Grues de Chine, deux Grues de Numidie, deux Bernaches 
de Hutchins, acquises de M. Hacengeck, de Hambourg; 

Un Lion, une Lionne, une Hyène tachetée, don de M. le baron 
Maurice pe RoruscuiLp; 

Un Lion, don de M. Pascaz, Gouverneur de la Côte française 
des Somalis; 

Un Paca, don de M. G. pe VenancourT: 

Un Paca, don de M. Géraucr-Ricnarp, Député de la Guadeloupe; 

Un Cercopithèque moustac, don de M. Prorrs; 

Deux Servals, don de M. Sévérar; 

Un Cercopithèque patas, variété albine, don de M. le capitaine 
Picard. 


Il signale également la naissance, à la date du 27 mai 1905, 
dun Moufflon de Corse. 


Dons: 


Par une lettre datée du 17 juin 1905, M. Curisria, Directeur 
de Imprimerie nationale, annonce la concession gratuile et len- 
voi à la Bibliothèque du Muséum, par les soins de M. le Garde des 
Sceaux, Ministre de la Justice, d’un exemplaire des tomes I, IE et 
IL de l'ouvrage très intéressant et de grande valeur intitulé : 
Histoire de l Imprimerie en France. 





M. Dorcrus (Adrien) a fait don au Muséum de sa riche collection 
de types et de cotypes d'Isopodes terrestres exotiques, qui constitue 
une série tres rare et très précieuse. 


19. 
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M. le professeur Bouvier signale l'importance des collections 
entomologiques données au service de l’Entomologie par M. le baron 
Maurice pr Rorascisn. 


M. le professeur Varrant (Léon) présente le premier fascicule 
du tome VII de la quatrième série des Nouvelles Archives du Muséum 
d'histoire naturelle; il contient : 


Recherches sur les Lémuriens disparus et en particulier sur ceux qui 
vivaient à Madagascar, par M. Gravoinier (G.). 

Description des Poissons nouveaux ou imparfaitement connus de la collection 
du Muséum d'histoire naturelle. — Le genre Alabès de Cuvier, par M. Vait- 
LANT (Léon). 


COMMUNICATIONS. 


SUR UN ÅNTHROPOÏDE GÉANT DE LA RIVIÈRE SANGHA, 


par M. E.-T. Hamy. 


Voici trois ou quatre fois qu’il est question dans la presse, depuis un an, 
de Singes énormes qu'on aurait vus dans les hautes vallées du Lom et de 
la Sangha et qui auraient, dit-on, à plusieurs reprises attaqué des cara- 
vanes. 

Les détails fournis simultanément aux journaux par des employés de 
factorerie , allemands et français, concordaient de telle façon, que l'existence 
d'un Anthropoide de fort grande taille, errant dans les forêts limitrophes du 
Cameroun et du Congo français, semblait de moins en moins douteuse. 

Nous en avons la certitude, depuis que M. Eugène Brusseaux a rapporté 
la photographie, de face et de profil, de l'énorme bête que vous allez voir 
projetée sur l'écran. Cet animal, que l'examen de son crâne, de sa face, 
de son oreille, de ses pieds montre bien être un Gorille, n’avait pas moins 
de 2 m.30 de taille, et son cadavre assis atteignait encore la hauteur d'un 
Pahouin debout. Il a été tué près d'Ouessou, le chef-lieu de la moyenne 
Sangha, et faisait partie d’une bande composée de trois sujets dont on a 
parfaitement reconnu les empreintes sur le sol. 

J'ai dit qu'il a tous les dehors d’un Gorille; son cràne très fuyant porte 
une crêle très apparente, mais sa dentition semble plutôt médiocre. Les 
mâchoires sont, comme à l'ordinaire, disproportionnées par rapport à la 


